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soCiaL n Les salariés de Konecranes réclamaient des augmentations de salaire

Grève et mobilisation ont payé

pascale rouchaud
pascale.rouchaud@centrefrance.com

l es salariés de Konecra-
nes Dreux-Vernouillet
ont entamé lundi un

mouvemen t de g rè ve ,
comme leurs col lègues
d’autres sites en France
(Châlons-en-Champagne,
Montceau-les-Mines, Par-
çay-Meslay). Leur mobili-
sation a payé.

Fusion avec
le groupe
allemand Demag

Konecranes, un groupe
finlandais spécialisé dans
les palans et les engins de
levage (qui a acheté dans
les années quatre-vingt-dix
le groupe français Verlin-
de), a fusionné, le 1er jan-
vier 2023, avec le groupe
allemand Demag, lui aussi
spécialisé dans les engins
de levage.
« Les négociations an-

nuelles obligatoires (NAO)
avaient été un peu particu-
lières », se souvient Nico-
las Gaubert, secrétaire de
CSE du site Dreux-Ver-
nouillet (une dizaine de
personnels administratifs
au site historique de Ver-

nouillet et une trentaine
spécialisés dans la vente
de pièces détachées instal-
lés à La Radio à Dreux).
« On nous avait expliqué
qu’à cause de la fusion, on
manquait de visibilité. »
Il ajoute : « En fait, le

groupe a fait de gros béné-
fices. Cette année, lors de
l’ouverture de négocia-
tions, nous avions deman-
dé 9,9 % d’augmentation.
Nous voulions signif ier
que les salariés devaient
être récompensés des bons

résultats du groupe », ex-
plique Nicolas Gaubert.
« Les négociat ions ont
tourné court dès la deuxiè-
me réunion. La direction
souhaitait que les syndi-
cats signent sans plus de
discussion. Cela a mis en
colère des salariés qui ont
décidé de lancer un mou-
vement de grève. »

Les salariés
entendus
La dernière demande de

l’intersyndicale CFE-CGC-
CFDT est une augmenta-
tion générale de 4 % et des
augmentations individuel-
les de 2 %.
Les négociations ont re-

pris hier matin. Les sala-
riés ont été entendus. Ils
obtiennent une augmenta-
tion de salaires de 4 %,
une augmentat ion des
frais de déplacement, une
pr ime de vacances de
570 €, un ticket-restaurant
de 9 €, pris en charge à
55 %. Les salariés ont aussi
ob tenu que deux t i e r s
des heures non travaillées
pendant la grève soient
payées. Chaque site trou-
v e r a d e s s o l u t i o n s
avec heures supplémentai-
res pour rattraper le retard
pris en février. n

la mobilisation des salariés
de Konecranes du site
dreux-Vernouillet en grève
depuis lundi, comme des
collègues d’autres sites, a
payé. ils seront augmentés.

grève. la mobilisation des salariés de Konecranes and demag a porté ses fruits. ils vont bénéficier
d’une augmentation de salaires de 4 %.

santé n L’association CKDB a financé la réalisation de fresques à l’hôpital pour plus de gaîté

La pédiatrie retrouve des couleurs dans son couloir
toute une gamme de verts,
toute sorte d’animaux sortis
des films de disney, le long
couloir du service de pédia-
trie de l’hôpital de dreux
s’est transformé en un véri-
table jardin de dessin ani-
mé.
Cette transformation, les

familles, les enfants hospi-
talisés et leurs soignants la
doivent à Mathieu Dussau-
cy, le célèbre grapheur qui
couvre les murs de la ville
de couleurs et d’animaux
et à quatre adolescentes
de la Maison des Ados.
Ils doivent aussi cette

transformation à l’associa-
tion CKDB (C’est Ke du
Bonheur). Sonia Boa Gue-
he, responsable de l’asso-
ciation, est venue de Paris
pour admirer le travai l
dont elle avait découvert
les prémices en juillet au
moment du chantier.

une révélation
pour senea
« C’est vraiment beau. Si

cela permet de mettre du
baume au cœur des en-
fants, des soignants et des
parents, alors c’est gagné »,
s’exclame-t-elle avant de
s’attarder, émue, sur la fres-
que qui évoque son asso-
ciation.
C’est hier que le service

pédiatrique a inauguré les
fresques en présence de
nombreux invités et sous
la houlette de Iarolalao
Rakotoharinandrasana-Ra-
son, cheffe de pôle.
Sylvaine Hinault, éduca-

trice, raconte l’origine de
ce projet : « Il y avait déjà
une première fresque réa-
lisée dans le service. Mais,
nous avions ce long cou-
loir blanc, un peu morose
que nous av ions envie
d’égayer ».
L’association CKDB et

son relais local, Catherine
Coste, ont été séduites par
le projet et ont décidé de
le financer.
« Mettre de la gaîté dans

la vie des jeunes patients
est le but même de notre
assoc iat ion . Nous t ra-
vaillons en lien constant
avec Sylvaine en propo-
sant notamment des ate-
liers une fois par mois, au
sein du service, pour dis-
traire les enfants et les
adolescents hospitalisés ».

Le changement de décor
enchante tout le monde.
« Une patiente qui n’était
pas revenue depuis un pe-
tit moment a découvert les
fresques avec un vrai bon-
heur », raconte Sylvaine.
« Pour les parents aussi ;

c’est important de mettre
des couleurs dans le servi-
ce, le thème des animaux
peut plaire à tout le mon-
de, toutes les générations
s’y retrouvent ».
Il y en a une aussi qui a

un grand sourire, hier, en

redécouvrant le travail fini,
c’est Senea. Elle fait partie
des quatre adolescentes
qui ont travaillé avec Ma-
thieu Dussaucy, pendant
les cinq jours du chantier,
l’été dernier.
« Je n’étais pas spéciale-

ment attirée par le dessin.
Mais là, j’ai vraiment dé-
couvert le graph avec Ma-
thieu. C’était très sympa et
cela m’a ouvert des hori-
zons. J’ai appris beaucoup
de techniques ».
Au-delà de redonner des

couleurs au couloir de la
pédiatrie, le projet a créé
des ponts entre l’hôpital,
la Maison des ados, les fa-
milles et les soignants. Un
projet artistique et fédéra-
teur. n

valérie beaudoin
valerie.beaudoin@centrefrance.com

n lE RêVE d’aliCE

rencontre. l’association
CKdB a permis également
à alice, une jeune patien-
te de l’hôpital de dreux
de réaliser son rêve : ren-
contrer Kev adams. « Elle
a pu assister à son spec-
tacle et ensuite rencon-
trer l’artiste dans sa loge.
merveilleux », commente
sa maman.

gaieté. sonia Boa guehe est venue de paris pour admirer le travail : « si cela permet de mettre du
baume au cœur des enfants, des soignants et des parents, c’est gagné ! »

Cinémas
ciné-centre, place du champ-de-foi-
re à dreux,

revivre, 17 h 45.

daaaaaaLi !, 13 h 45, 19 h 40,
22 h 10, 16 h 30.

opération portugaL 2 - La vie
de Château, 13 h 50, 17 h 50,
20 heures, 22 heures.

Le dernier jaguar, 14 heures,
16 heures, 18 heures, 20 heures.

CoCoriCo, 14 heures, 16 h 10,
20 heures, 22 heures.

raCe for gLory : audi vs Lan-
Cia, 15 h 45, 19 h 45, 21 h 50,
14 heures.

argyLLe, 15 h 20, 19 h 30, 21 h 20,
13 h 50.

Le bonheur est pour demain,
17 h 50.

sous Le vent des marquises,
16 heures, 13 h 50.

ameLia’s ChiLdren, 18 heures,
22 heures.

tout sauf toi, 21 h 50.

un Coup de dés, 18 h 15, 20 h 15,
22 h 10.

La CouLeur pourpre, 14 heures.

pauvres Créatures, 17 h 30.

Chasse gardée, 15 h 45, 19 h 35.

aquaman et Le royaume per-
du, 21 h 30.

wonka, 17 h 15, 14 heures.

ariaferma, 19 h 50

astérix : Le seCret de La po-
tion magique, 18 heures.

cinéma l’ambiance, à senonches, fer-
meture jusqu’au mercredi 21 février.

n bloc notes

l’échO réPublicain
n rédaction drouaise.
5 place métézeau. ouvert
de 9 à 12 heures et de
14 heures à 17 h 30.
tél. 02.37.62.52.70.
dreux@centrefrance.com

uRgEnCEs
samu. tél. 15.
POmPiers. tél. 18.
POlice secOurs. tél. 17.
gedia :
gaz. tél. 02.37.65.00.06.
électrici-
té. tél. 02.37.65.00.07.
eaux. tél. 02.37.65.00.10.

maiRiE
guichet unique.
tél. 02.37.38.84.91.
standard. tél. 02.37.38.84.12.
POlice municiPale.
tél. 02.37.38.84.22.

sERViCEs
maisOn de l’habitat.
tél. 02.37.38.55.00.
bureau assainissement
(sPl). tél. 02.37.38.55.02.
maisOn de l’emPlOi.
tél. 02.37.64.24.72.

agglo du paYs dE
dREux
standard. tél. 02.37.64.82.00.

tRanspoRts
sncf. tél. 36.35.
linéad. tél. 02.37.42.10.10.

ConVois moRtuaiREs
aujourd’hui
crOisilles. 10 h 30, église,
obsèques de pierre Vitasse,
92 ans.
maillebOis. 10 h 30, église de
dampierre-sur-Blévy, obsèques
de Yvette Hermeline née potier,
86 ans.
brezOlles. 14 h 30, église
sainte-Ève de dreux, obsèques
de thérèse le Bihan née
Hureau, 90 ans.
senOnches. 14 h 30, église,
obsèques de Robert guilhermic,
93 ans.
dreux. 17 h 30, crématorium
de Vernouillet, obsèques de
Françoise le Roux née georget,
70 ans.


